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âeves geutent lès charmes de la 
Le premier décembre se chan- V* ЖЩфШІШШГ Kg torïT-

saga
cet, l’on de? grand, bienfaiteurs *"Ї*^*Ь triste’ Я0е ks V4êânces,

SS&^S.w?S8î
reposantes et, revenez joyeux re
prendre votre travail avec cette 
meme ardeur qui a fait la joie et 
le succès du premier tritaéstrè.

щ *
La mort, cette terrible messagè

re, vient de ravir à la famille, 
Joseph Poitras, leur mère si 
dtement aimée.

La défunte était la mère de 
'ingt enfants dont neuf survie 
vent pour pleurer ses soins ma
ternelles. Après une courte ma- 

-- ladie de quatre jours, elle s'en aU 
la presque subitement, ayant bien 
parlé cinçi minutes avant Sï mbrt. 
Lille était âgée de 62 ans. Elle 
était depuis trois mois avec trôis 
de ses enfants à Salem, Mass., et 
plusieurs frères, neveux et nièces. 
Elle est décédée le 27 décembre à 
Ш heures et demie du soir. Le 
corps fut ramené à St-André à la 
demeure de M. Alphée Poitras. 
Le service et la sépulture 
lieu vendredi à 10 heures.

Le service fut chanté par M. le 
• curé Verret assisté des abbés Ber. 

nier et Bédard comme diacre et 
sous-diacre et de^ ses petits-fils 
Lévite Laforge, Néré Levesque, 
Leon et Eusèbe Poitras comme 
acolytes et thuriféraires. Le corps 
était porté par quatre de ses gar
çons : Alcide de Grand-Sault, Jos-, 
eph et Henri de Salem, Mass., et 
trois de ses frères Alcide et Eu 
sèbe Jalbert de St-Jacques ; Louis 
Jalbert de Ste-Rose portait la 

croix. Au choeur
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de al maison. Plusieurs de ses oon 
Irères des paroisses voisines' ainsi 
que de nombreux parents; ÿ «as
sistaient. Le père Supérieur Vi
ciaient assisté des Peres Jôs«q>h 
et Orner Le Grqsley, eudistes et 
Parents du défunt. Que le ciel 
compensé généreusement celui 
qui sa vie durant travailla si frrt 
pour le bien du pays et de la*fè- 
ligion. *h\

La Sainte Cécile, patronne dré 
musiciens, ne manque jamais d'ê
tre chômée joyeusement surtout 
par nos artistes ; même les moihs 
musiciens en jouissent puisqu’élle
nous apporte d'ordinaire la date З.—Perte de poids: Une kiDMaarts aae здя&Й
tarn mirage qui fascine toujodrtf tuberculose. Une ôértè de oèftS 
tecolier. Trop souvent, à son gré, durant les chaleurs est normal?

quadrillée ou sur un calendrier est très importante. t*

ШйІ
■ours avide de liberté un procédé 4“-Inso«lmie; Vous vbiî« І,

зкгйажз
plier les jours et, entourrer les ifieil est bterrodiou et n'est b 
lermeres semaines d’un nuage rafraîchissant. P
I ennui plus grand. * г. - «
J’oserais dire qu’il n’y eut rien ~ S^DouIeurdanS ta poitrine1: 

le tel cette année et les vacances j.ou?e douleur dan» i* poitrine h*, 
rnvèrent à l’improviste: après :dl9ut4uelques dérangement ; Ш, 

і vembre un peu triste avec ses epuvrez-en la cause au plutôt.Ûne 
erglas et ses pluies froides dé- d<?ukur persistante dans ta pop, 

membre nous apporte avec rts Vlne{ particulièrement dans les 
Void piquant et sain de la heMê ePau,“?. devrait êÿe immédiate* 
flace et d’interessantes parties dé ?“nt. «îvestiguée, et ne devrait [ 
rourct. Tout près du collège né- Jamais etre prise pour un “Rhu- | 
nagnifique lac nous offre la pre- maUsme pu une Névralgie.’’ Soiti [ 
nière glace et, dès le 6 décembre, première manifesta-
-» patinoires du collège sont èn 4on Pjcurésie sèche. Tout*
■tat. Aussi les récréations et es P™ur“1£ ° implique, pag un* 
congés passent-ils rapidement et !nfectJon “igue est considérée tv» ! 
es examens animent tellement au fer.c"ku?e à moins que le co*
ravail qu’in arrive, prçsque sans trc™ S01t -^a--1- -
•percevoir, à là fin de l’année ai vous avez ces symptômes, n7 

La veille du départ, dimanche ?r<?ez pas 1 consulter votre 
-e 19, le Père Supérieur entourré decm" 
des professeurs proclame le ré
sultat des examens et constate à- 
vec plaisir le travail sérieux jdu 
premier trimestre. Dans la soijêe, 
tous se réunissent dans la salle 
du théâtre; les parents des élèves 
er les amis de lg maison assistent 

Grade IX—Elise Daigle 82.8. seuls à t ette réunion intime. M m 
Grade VIIIr-Annette Sormany seigneur Chiassonqyéside; au pre 

93; Irène Ritchie 87.1 ; Dorothée mkr rang, on remarque plusieurs 
Boucher 87; Eva Pelletier 79.1; curés du diocèse. Une comédie 
Lucien Hébert 75.3. française : “Les gaffes d’un Tou-

Grade VIb—Eugène Abbis 96.7 tf;u” donne la note gaie. Une piè- 
Gérard Ouellet 85 ; Irène Lebel ce aiigl; і sc “The Spirit of the Pi 
82.3 ; Uldoric Plourde 78.7 ; Da- •***” nous montre les sacrifices et
rius Albert 75.3. 'es sur. es de l'apostolat mission „ i... j . . eo-t™

Grade VI—Paul Emile Pelle- «aire canadien en Chine Le Jé- m, uëJ *’”"** aU mMlade№1ll
tier 93.9; Rita Sirois 86.7; Cécile cor même du théâtre nous trans- з0 Un *4:7?» A л dw l^n
Belanger 841; Dolores Labels- portait en plein pays exotique mata*--* $?* Hjlfljsnnmere 75.4; Armand Sormany tandis que nous berce cette’mu- -к, л.--„т^Г*-в0т*ПЄ de K ttap qfl'fels 
75.1 ; Georges Plourde 75.1. tique orientale si douce et si mé- V■ . І IIS

Grade V—Rose Saindon 93.6; lancoliqne. Nous admirons le zèle “° autre Terr* d ез 4НЯ
Rejeanne Sirois 91.6; Ernestine d un jeune apôtre qui l'emporte pourre.z don”Çr immc-B
Damours 90.4; Noella Boucher sur les première mouvementTé- a“ IP*lade> 8,1 ne peul X -,
90.4; Marguerite Lebel 89.4 Mar- goistes du père qui ne veut pas tZj^LÜ°!re- ... 8
guente Bélanger 88.4; Rit* Pi- se séparer de son entant puis le- .1^* doit 8
card 86.5 ; Rebecca Thibault 84.4; privations du missionnaire qui oarereme"9nc*«on! il faut pf| 8 
Cécile Bard 81 ; Emilie Hébert 78 ; finit, grâce à la prière et à un dé- Sllte &L°2 -W* morcaaux d| S 
Antoine Pelletier 76.5. vouement inlassable, par gagné- Cr&S®?- ^ pain^ fi

Grade IV—Catherine StOnge des âmes à Dieu. ** > ce).a est Jeté au feu après K
92; Adrienne Coté 89.1 ; Armand La séance finie, .deux philoso- kOk^'a__ • g
Vamer 87.5; Roger Sormany 87.5 phes au nom de leurs camarades U‘^,ЇЇЇ|?8ЄІ' , , ,, Я
Adrienne Daigle 87.5; Réjeanne lisent deux adresses, l’une à M^ Pas be^ g
Gueret 87.4; Aline Cyr 87.1; Lu- seigneur, l’autre au Père SuS- f aUe, i-«mfe»e-, fta;f if ai- 8 
cme Hubert 87; Simonne Ber- rieur, pour leur offrir les voeuxlîL prêtre,
nier 85,2; Lome Perron 84.4; A- Noel et de 1a flouvêlle iff U °? Ms*«.p<‘,,r
lice Michaud 84; Léonide L. At rideau s’est baissé et oom-txne i« " aircir un doute, pour demain, bert 82; Léon Pelletier 8ІВ; Rosa ^,.Un ta ûÿ*
ire Fournier 81.6; Fernande Cor- encore brddmt. •тоПе ne s èÎ6i«oe pâs d'elle-mê-
bin 807; Henri Michaud-79.1; près av£TÎÜÆîSSÜ £ S

Anne Savard 78.6; Wilfrid Sa- leur, bons souhaits et félicité de {*&*'■$* .'•weeÇ

ss^sBrâssr^i bfeesdSËÔ Шшшг
îrfedSB HiEEÊà

Fernand Michaud 935; Fernand tion. La sortie a été fixée^an Я Vleïten
Normandeau 91.3; Jeanne Btav- janvier, same^.Monrei^ur^ns \^ U
ton 90.3; Annette SavWd «78; doute, ne songe nas à la m«4,, fat? “* d*.«urs en.
René Albert 877; Marguerite le dimâiâhe • lltoraL d« fa"ta #pnt P^^tre c8&s 'jui
Guerrette 86.1; Conrad üTston- 'a rt^Bidle Ic uIàdi eL aZ ^.'*чрІПв 4 oublier ec

artsa« n'te'
•«'la Violette 787; Rodrigue Da

mours 76.1 ; Gratien Landry 75.
Grade. II—Jeannette Briand91£ -tras 

Lauréat Poitras 91.2: Yvan C6r- 
njier 90; Raoul jtoy 897; Beatri
ce Soucy 88.6; Guy Mercier 87.6;
Ілісіеп Fournier *86.1; ; Carmen 
Çastonguay 80; GÉtert Altiert 
77.2; Ctayttfti Hay 737.
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-VOTRE JOURNAL LOCAL
Pendre dans 1000 familles du , 

Comte de Madavoàska.
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MARCHAND, voue ne pouvez obte- 
iri meUleur solliciteur. Plus de 400 fa- 
ebivent LE MADAWASKA chaque 

1И®гнйпЄ' dans la ville d’Edmundston. Tons les 
p^^diree de la iamille le lisent de la première

t Si vous voulez que votre poste de commer
ce ne soit pas ignoré; si vous voulez accroître 

$entèle et vos affaires, suivez l’exemple 
k annonceurs réguliers qui apprécient 
nent la valeur de l’annonce.
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a-rtfi,mm, p Avocat8 mH Aibeinous remar
quions à l’orgue, Mme Alphé Poi
tras et le chant fut bien exécut» 
par le Dr Camille Verret, Alphon 
se Gagnon, Fidèle Poitras, Simon 
Gagnon, etc. Outre les porteurs 
assistaient ses autres enfants : M 
et Mme Théodore Langlois (Ju
lie) de Van Buren, Me., Mme Si- 

Gagnon,(Jeanne), M.et Mme 
Fred Lévesque (Yvonne), M. et 
Mme Pitre Laforge (Lina), tous 
de St-André. Il ne manquait de 
ses enfants que Patrick de Salem 
Mass. C’est dans ses bras que 
mère rendit le dernier soupir.

Nous avons remarqué que la dé 
1unie était très estimée à voir l’é 
glise remplie comme aux jours dt 
fête.
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RCB ÈN ANNONÇANT REGULIE- 
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Nos sympathies.

Couvent des Filles
de la Sagesse
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JUGES DE PAIX!

Vou, avez sans douté boté 
formules d’Actes de Vente. dliy 
pothèque, et d. MHéti wbmis soiresj Nous fbuff 
fournir à un prix raison 
mandez nos prix.
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re un tràvail soigné et f~ d* ’ v Д m.___ •*îeS^^St'ioèi;
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Nous garan

:sÜÉ6Éÿant.

C’est nailptenant un

p&m, ,jf6u- 
• font toujours nos 

Clients.
-Pour vous en CTO- » 

^yamere, corifiez-nous 
VOtfe travsûl à la pro- 
dWine occasion.

Atelier d’impression

Le Madâwâfta
Édmundston, N.-B.
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Quand le bon 
maison, c’est qti
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des et

porte quel agent étirni-
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